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Défense de l'autorité, une action courageuse

Le récent ouvrage de Luc de Meuron

a bénéficié, si l'on ose dire, de

l'attaque d'une partie de la presse
romande, ce qui lui a fait une involontaire

publicité tout en incitant les

libraires à le ranger pudiquement au
bas-côté de l'étalage de leurs nouveautés.

C'est qu'il y a de la lèse-majesté
dans l'air. Le titre - in extenso «Lettre
ouverte à certains journalistes du
Palais fédéral et à quelques autres ou
Défense de l'autorité», Editions
Liberté et Vérité, Neuchâtel - promet
évidemment autre chose que de la
camomille à qui connaît d'autres
«lettres ouvertes» du même auteur.

Mais ce n'est pas la raison pour
laquelle nous parlons d'une action
courageuse car l'auteur, en rassemblant

sous une forme apparentée au
sottisier les perles d'une quinzaine de

journalistes avec indication de provenance,

devait bien s'attendre au choc
en retour, même si le ton de ses

commentaires est courtois. Bref, il est

couru qu'il y a des risques à dire que le
roi est nu et qu'un œuf est un œuf.

Si nous parlons courage, c'est que
défendre l'autorité sous ses espèces

politique, militaire et patronale, c'est,
de nos jours, risquer de monter bien
seul au front. Certes, on voit bien, à

quelques exceptions près, le parlementaire

défendre le Parlement, l'officier
tenir pour l'armée et le chef d'entre¬

prise pour le patronat. On s'y attend
même plutôt. Or là, nous avons affaire
à un homme politiquement actif, mais
sans grade - on entend par là qu'il ne

partage pas le pouvoir -, un service

complémentaire de la dernière mob -
avec tout de même plus de cinq cents

jours de service à son actif -,
quelqu'un qui s'est fait connaître et

apprécier, entre autres, dans les
milieux syndicaux militants. Comme il se

définit lui-même: national, libéral et
social.

Ce livre, fait de citations et de

commentaires d'un style alerte, est

comme une invitation aux gens des

media à renoncer à cette mode lassante
d'un progressisme à tout crin. Aux
gens du public, il peut servir d'antidote,

voire, pour ceux qui ne s'en
seraient pas avisés, de guide de lecture
leur apprenant à discerner où se logent
le persiflage et parfois la perfidie,
l'affirmation gratuite et parfois le

mensonge, le dénigrement et parfois
l'encouragement à trahir notre Etat de

droit, l'appel au sentiment et rarement
à la raison, à l'égalitarisme débilitant
plutôt qu'à la fierté de l'homme libre.

Lecture tonique, en conclusion,
conçue par l'auteur comme «bien plus
un avertissement qu'une condamnation».
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